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A - RAPPEL DES OBJECTIFS INITIAUX ET 1ers RESULTATS OBTENUS DANS LE CADRE DE L’ETUDE 
D’IMPACT 

1. Objec fs du volet « dynamique de végéta on » de l’étude d’impact de la mise en 
œuvre des moyens de protec on des troupeaux contre les prédateurs 

Dans le cadre de ce e étude d’impact, les objec fs ini aux du volet d’étude « dynamique de 
végéta on » étaient de mobiliser les données floris ques et pastorales disponibles pour : 

 Analyser les liens entre les pra ques pastorales et les faciès de végéta on recensés sur le 
territoire 

 Evaluer l’impact poten el des différents scénarios de protec on et des modifica ons de 
pra ques pastorales induits sur la dynamique de la végéta on du territoire 

 
Ce travail a nécessité plusieurs étapes, mises en œuvre dans le cadre du stage de Manon Séverac 
(Master 2) encadré par : 

 Claude Soulas : maître de stage- directeur du Centre Départemental de l’Elevage Ovin du 64 
 Pierre Gascouat : cellule Pastorale 64 
 Florence Mazier : chargée de recherche en botanique et palynologie CNRS GEODE, Toulouse 
 Clélia Sirami : directrice de recherche en écologie des paysages, INRAE DYNAFOR, Toulouse 

 
L’ensemble des documents, élaborés dans le cadre de ce Master 2 et cités dans ce rapport, est mis à 
disposi on en annexe du présent rapport de synthèse.  
 

2. Revue bibliographique sur les liens entre pastoralisme et biodiversité. 
Le stage de Master prévoyait une synthèse bibliographique des études portant sur la rela on entre 
pastoralisme et biodiversité, avec une entrée se focalisant sur le rôle du pastoralisme comme ou l de 
conserva on de la biodiversité. Ce mémoire bibliographique permet d’extraire plusieurs éléments 
d’analyse et de réflexion : 

 Le pastoralisme a contribué à façonner, depuis des siècles voir des millénaires, des écosystèmes 
considérés aujourd’hui comme des points chauds de biodiversité (par ex. le bassin 
Méditerranéen).  

 Des débats émergent aujourd’hui sur la reconnaissance de cet héritage et l’u lisa on du 
pastoralisme (extensif) comme ou l de ges on et de protec on d’un patrimoine naturel 
remarquable à fort enjeu de conserva on. 

 L’hypothèse dite de « perturba on intermédiaire » s pule qu’un niveau de pâturage « 
intermédiaire », défini comme un pâturage extensif, en écho à une ges on tradi onnelle des 
es ves, exercerait un impact posi f sur la diversité des communautés végétales.  

 Par ailleurs, la varia on spa ale de la pression de pâturage et de ses composantes 
(abrou ssement, le pié nement, rejets d’excréments) engendrerait une forte structura on 
spa ale des communautés végétales, bénéfique à la biodiversité. 

 Les parcours ayant des niveaux de pâturage intermédiaires ou des niveaux variables 
présenteraient ainsi une biodiversité plus riche que les parcours homogènes sous ou 
surpâturés, ces cas étant associés aux changements de pra ques induits soit par la déprise 
agricole soit par l’intensifica on du modèle de produc on. 

 Plus largement, les mosaïques d’habitats créées par l’ensemble des pra ques pastorales 
(pâturage, fauche, écobuage), en combinaison avec des habitats moins perturbés (landes, 
forêts) possèdent une forte valeur écologique. 

 La valeur de ces mosaïques est également influencée par la connec vité des habitats. Ce e 
connec vité apparaît essen elle pour favoriser la dispersion des espèces en condi onnant la 
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faculté des espèces faunis ques ou floris ques à se maintenir et à coloniser des habitats 
favorables. 

 L’abandon des pra ques pastorales peut conduire progressivement à une augmenta on des 
ligneux, et à terme à une homogénéisa on des paysages, suscep ble d’entrainer une baisse de 
la biodiversité (plantes, insectes, oiseaux, certaines espèces embléma ques). 

 Au-delà de la biodiversité, le pastoralisme peut générer un panel de services écosystémiques 
d’approvisionnement (produc on de fourrage, produc on de viande) et de régula on 
(séquestra on du carbone, réduc on de l’érosion, main en des sols, lu e contre les 
incendies…) ainsi que des services patrimoniaux et culturels (valeur esthé que des paysages).   

 L’influence du pâturage sur la structure et la composi on des communautés végétales et 
animales dépend d’une mul tude de facteurs, directement liés au mode d’élevage – intensité 
de la pression du pâturage (liée au chargement en animaux et type de bétail), mode de 
surveillance du troupeau (gardiennage, enclos, etc.), historique de la pra que d’élevage – ainsi 
qu’aux caractéris ques de l’environnement (type d’habitat, condi ons clima ques, etc.)  

 Il a été constaté, sur des zones pastorales du département, un contexte d’enfrichement 
progressif causé par l’abandon des pra ques agricoles, favorisant ainsi les successions 
écologiques jusqu’au reboisement. Sans ges on pastorale, certaines pâtures peuvent 
s’enfricher en 5 ans. Ce e région est donc un bon modèle d’étude pour étudier les 
conséquences des changements de pra ques pastorales et la biodiversité, et notamment la 
diversité végétale.  

 
L’approche développée dans le cadre de cet axe de l’étude d’impact s’inscrit clairement dans ce e 
op que. 
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3. Les données de descrip on de la végéta on disponibles sur le domaine pastoral du 
département 

Au cours des vingt dernières années, la réalisa on successive de diagnos cs pastoraux valléens et 
communaux par la cellule pastorale des Pyrénées Atlan ques a permis d’acquérir et de bancariser 1168 
relevés de végéta on répar s sur l’ensemble du le domaine pastoral du département. Ces relevés ont 
été réalisés selon la même méthode (relevé linéaire par points-contact selon le protocole décrit par 
Poissonet et al. -1969 et Daget et Poissonet-1971) par un nombre limité d’intervenants (dont Pierre 
Gascouat, membre de la cellule pastorale du 64, auteur de la majorité des relevés). Les relevés visaient 
à iden fier la composi on floris que (espèces dominantes et abondance de ces espèces) d’un panel 
de milieux pastoraux rencontrés sur l’ensemble du territoire et caractéris ques des zones d’es ves et 
des zones intermédiaires. 
 

 
 
Le recensement, le formatage et l’harmonisa on taxonomique du corpus des relevés de végéta on a 
permis de cons tuer une base de données, unique en son genre, impliquant 1122 relevés botaniques 
géoréférencés. A par r de ce e importante masse de données récoltées, il était nécessaire d’étudier 
la possibilité de réaliser des analyses sta s ques, avec les objec fs suivants : 

 Iden fier les différents faciès agropastoraux sur la base des espèces caractéris ques et 
diagnos ques.  

 Calculer les indices de richesse spécifique et de diversité des différents faciès iden fiés. 
 

4. Les 1ers résultats issus de l’analyse de la base de données des relevés botaniques 
La démarche de cons tu on de la base de données et d’analyse des données a été faite en plusieurs 
étapes : 

 Harmonisa on des données floris ques et élabora on d’une matrice générale des relevés 
floris ques 
Dans un premier temps, il a été nécessaire de créer un tableau regroupant pour chaque relevé, 
les métadonnées (nom, localisa on et date d’acquisi on de chaque relevé) et la donnée 
floris que (nom de l’espèce/genre et son abondance rela ve). La taxonomie des espèces 
rencontrées a été harmonisée suivant la nomenclature BDTFX (Base de données des 
Trachéophytes de France métropolitaine). Ce travail a permis de compiler pour la première fois 
l’ensemble des relevés, soit 1168 relevés décrits par l’abondance de 295 espèces. 
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 Analyses exploratoires et diagnos cs phytosociologiques perme ant une simplifica on de la 

typologie des communautés végétales 
Les données floris ques ont été explorées via une Analyse en Composante Principale (ACP) 
pour évaluer la variabilité du jeu de données et vérifier la typologie des faciès agropastoraux 
(63 faciès) précédemment établie par la cellule pastorale (typologie effectuée sur une par e 
restreinte de la matrice). L’ACP a mis en évidence un fort gradient au sein des pelouses et des 
landes (les axes 1 et 2 expliquant 12,32 et 9,04% de la variance observée), ce qui permet 
d’iden fier plusieurs types de végéta on.  
Ce e pré-analyse a permis de simplifier et d’harmoniser la précédente typologie en couplant 
l’ACP avec une Classifica on Ascendante Hiérarchique, 9 clusters ou groupes provisoires ont 
ainsi été répertoriés. Leur diagnos c phytosociologique a été recherché par le logiciel 
Phytobase et a permis de consolider 8 types de communautés végétales qui : 

 se subs tuent aux faciès pastoraux précédemment u lisés 
 sont nommés d’après les alliances documentées dans la li érature   
 sont décrits par les espèces les plus fréquentes pour chaque type, ainsi que par la 

fréquence et le recouvrement moyen de ces espèces. 
Le tableau récapitula f des 8 types est fourni dans le rapport en annexe 

 Analyses sta s ques réalisées à par r de la nouvelle typologie 
Ces analyses visaient 2 objec fs : 

 Calculer la diversité inter-type en u lisant : 
 L’indice de richesse spécifique qui décrit le nombre d’espèces rencontrées par 

relevé 
 L’indice de Shannon-Wiener qui mesure la diversité des communautés (i.e. le 

nombre d'espèces et la répar on des individus au sein de ces espèces) 
 L’indice d’équitabilité de Piélou qui indique l'écart entre la distribu on 

observée et une distribu on uniforme (équilibrée) 
 L’indice de dominance de Simpson qui es me la probabilité pour que deux 

individus rés au hasard appar ennent à la même espèce 
 

 
 

 L’analyse de l’influence de facteurs abio ques et bio ques sur la diversité floris que. 
 

0 1 

0 1 

Nombre d’espèces 

0 1 
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A ce stade, l’analyse a porté essen ellement sur les effets des facteurs topographiques 
(al tude, pente, exposi on) sur la diversité floris que. Les données topographiques sont 
extraites du Modèle Numérique de terrain (MTN) généré à par r de la base BD ALTI disponible 
dans la base de données de l’IGN. 

 
Les résultats sont détaillés dans le rapport de Master, nous extrairont ici les éléments 
importants : 

. 
 les analyses de diversité soulignent les différences entre les types de végéta on, en 

par culier une différence de diversité et parfois d’équitabilité, mais pas de richesse 
spécifique 

 les résultats des comparaisons de diversité entre les types relèvent cependant d’un 
caractère assez ina endu. Il était a endu une richesse spécifique et une diversité plus 
faible pour les alliances qui témoignent d’un embuissonnement et d’un stade pré-
fores er de colonisa on par des ligneux (landes ouvertes, landes fermées …) par 
rapport aux milieux ouverts et pâturés. 

 ces ques onnements renvoient à l’intérêt qu’il y aurait à consolider la classifica on en 
l’affinant pour iden fier les associa ons (sous-groupes) pour chacune des 8 alliances 
(8 types) iden fiées dans ce premier exercice. 

  concernant l’influence des facteurs topographiques, les résultats obtenus sont 
conformes à la bibliographie et retranscrits dans le tableau ci-dessous : 

 

 
Impact néga f / Impact posi f 

 
 L’analyse de l’influence des facteurs bio ques s’est limitée, dans le cadre de ce rapport, 

à ini er à tre exploratoire une analyse de l’influence du chargement animal sur un 
échan llon plus restreint de relevés pour lesquels la donnée était disponible 

 
 

5. L’analyse des données disponibles concernant le lien avec les pra ques pastorales  
Parallèlement à l’analyse de la base de données botaniques, il a été procédé à une recensement et 
à une analyse des différentes sources de données pouvant perme re de caractériser les pra ques 
pastorales suscep bles d’avoir un impact sur la composi on floris que des milieux, à savoir : 
 Les données issues des diagnos cs pastoraux valléens ou communaux décrivant, à l’échelle des 

unités pastorales, les niveaux de charge animale et les espèces animales concernées, leur 
évolu on dans le temps et les pra ques d’entre en complémentaires (écobuage, gyrobroyage 
…). 

 
 Les données issues des plans de ges on élaborés dans le cadre du disposi f des aides au 

gardiennage, et pouvant perme re de caractériser les mêmes pra ques pastorales à l’échelle 
des faciès de végéta on présents sur l’unité pastorale faisant l’objet d’un plan de ges on. 
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Par contre, du fait de l’hétérogénéité de ces sources de données et de la complexité des données 
concernant les pra ques pastorales, il n’a pas été possible, dans le temps impar  pour l’étude 
d’impact, de finaliser une base de données perme ant de croiser les données pastorales avec les 
données des relevés floris ques. 

 
 
6. Conclusion : une base de données importante mais incomplète pour décrire l’impact 

des évolu ons de la végéta on en lien avec les pra ques pastorales 
 
Les traitements et les premières analyses réalisées dans le cadre du Master confirment l’intérêt de 
ce e importante base de données en ma ère de descrip on de la végéta on des milieux pastoraux du 
département en soulignant les limites actuelles et en proposant les améliora ons suivantes :  

 La possibilité de l’enrichir de nouveaux relevés floris ques sur les mêmes sites, et qui 
perme raient d’apprécier la dynamique temporelle de la végéta on entre les dates des relevés 
botaniques. 
 

 Cela perme rait notamment d’approfondir la ques on de la dynamique des landes qui vont 
cons tuer des types par culièrement sensibles dans le cadre des changements de pra ques 
pastorales associés à la mise en œuvre des moyens de protec on des troupeaux. 

 
Plus globalement, au vu de l’importance des données disponibles et de l’intérêt poten el des 
perspec ves d’analyse repérées dans ce e 1ère phase, il est proposé de consolider la base de données 
floris ques et pastorales à la fois : 

 Pour prolonger et enrichir les premières analyses de biodiversité entreprises et finaliser 
l’approche des liens entre la dynamique de la végéta on et les changements de pra ques 
pastorales issues des scénarios de mise en protec on de troupeaux développés dans le cadre 
de l’étude d’impact 

 Et au-delà pour pouvoir valoriser les données dans le cadre de disposi fs ou de projets ayant 
comme objec fs d’analyser plus largement les tendances d’évolu on de la végéta on 
(impact du changement clima que ou des poli ques publiques) 

 
Les proposi ons de consolida on de la base de données peuvent faire l’objet d’un projet spécifique 
s’inscrivant directement dans le prolongement de l’étude d’impact décrit dans la 2ème par e de ce 
rapport. 
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B - OBJECTIFS ET MOYENS POUR UNE PHASE DE CONSOLIDATION ET DE VALORISATION DE 
LA BASE DE DONNEES  
 
1. Réalisa on d’une phase préalable de valida on des possibilités d’analyse à par r des 

données existantes 
Ce e phase doit perme re de valoriser les bases de données floris ques et pastorales en testant 
la faisabilité d’une analyse sta s que visant à établir l’influence des pra ques pastorales sur le 
couvert végétal.  
Elle comprend plusieurs étapes : 
a) La réalisa on d’un « traitement test » sur une unité pastorale ou un parcours  

Ce test doit perme re de vérifier la faisabilité pra que de cons tu on de la base de données 
pastorales à des fins d’analyse sta s que. Ceci perme ra d’envisager sereinement d’élargir le 
recensement, la numérisa on et le formatage des documents pastoraux à d’autres unités 
pastorales. 
 

b) La réalisa on d’un inventaire des données mobilisables concernant les pra ques pastorales 
Il s’agit de recenser précisément les données disponibles issues des différentes sources, à 
savoir : 

 Diagnos cs pastoraux valléens et communaux : 
o Unités pastorales concernées 
o Nature des données renseignées (niveau de chargement, pra que du 

gardiennage, périodes d’u lisa on et espèces concernées…) et à quelle 
échelle (unité pastorale, parcours plus précis) 

o Année de récolte des données et possibilité de renseigner les données à dire 
d’expert sur un pas de temps plus large (avant et après) 

o Possibilité d’avoir accès à des données complémentaires moyennant enquête 
o Possibilité d’accéder à une couche SIG décrivant l’échelle cartographique à 

laquelle les données sont disponibles (unités pastorales et dans quelques cas 
le parcours) et mise en forme de la couche SIG correspondante perme ant de 
croiser les données avec la couche des habitats correspondants. 

 Plans de ges on : 
o Nature des données renseignées à l’échelle du parcours (effec f et 

composi on du troupeau, pra que du gardiennage, périodes d’u lisa on…) : 
 Concernant le troupeau faisant l’objet d’un plan de ges on 
 Concernant les autres troupeaux présents sur le parcours 

o Possibilité de conver r les données, et en par culier la donnée de chargement 
exprimée en « jours de pâturage/ ha » par type d’habitats présents sur le 
parcours 

o Année de récolte des données et possibilité de renseigner les données « à dire 
d’expert » sur un pas de temps plus large (avant et après) 

o Possibilité d’accéder à une couche SIG décrivant l’échelle cartographique à 
laquelle les données sont disponibles (cartographie des parcours) et mise en 
forme de la couche SIG correspondante 

o Possibilité de croiser la couche précédente avec celle du référen el na onal 
des habitats naturels HabRef en par e u lisés dans les plans de ges on pour 
aider l’acteur à localiser ces parcours 
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A ce stade, il pourra être envisagé de réaliser un traitement différencié des données issues : 
 Des zones d’es ves sur lesquelles les pra ques pastorales sont renseignées par le biais 

des plans de ges on 
 Des zones intermédiaires sur lesquelles les pra ques pastorales sont essen ellement 

renseignées par le biais des diagnos cs pastoraux 
 

c) Un 1er croisement des données de relevés botaniques et des données de pra ques pastorales 
A ce niveau, il s’agit d’iden fier par croisement des couches SIG : 

 Le nombre de relevés botaniques pour lesquels il sera possible de disposer de données 
sur les conduites pastorales soit à l’échelle de l’unité pastorale, soit à l’échelle du 
parcours des troupeaux 

 Le nombre de données pastorales fiables par types de communautés végétales telles 
qu’elles ont été définies dans la 1ère par e 

Ce e étape doit perme re d’évaluer le corpus de données disponibles et mobilisables 
(pastorales et botaniques) pour envisager une analyse sta s que.  

 
d) Extrac on et consolida on de la base de données intégrant données botaniques et données 

pastorales  
Ce e étape ne sera envisagée qu’une fois l’ensemble des étapes préalables validées. 
Elle doit perme re : 

 D’iden fier l’intérêt et les limites des analyses réalisables à par r d’un objec f de 
valorisa on de la base de données. 

 De repérer les éventuelles possibilités/nécessité d’apports de données 
complémentaires perme ant d’élargir le champ de l’analyse et d’es mer les moyens 
liés à ces apports complémentaires. 

 
L’ensemble des moyens nécessaires à la réalisa on de ce e phase préalable est es mé à un 
temps plein de CDD sur 3 mois, sur un profil combinant de bonnes connaissances du milieu 
pastoral basco béarnais et une bonne pra que des SIG. 
 
Ce e phase doit pouvoir être réalisée dans le prolongement direct de l’étude d’impact : 

 En mobilisant les personnes de la cellule pastorale ayant été directement impliquées sur 
la mise en place des relevés floris ques et associés aux 1ers traitements réalisés, 

 En mobilisant éventuellement les reliquats disponibles des financements de l’étude 
d’impact.  

Outre le fait de finaliser les analyses ini ées dans le cadre du Master, ce e étape perme rait 
également d’assurer un tuilage entre la personne qui a majoritairement par cipé à l’élabora on 
des données de terrain (Pierre Gascouat) et qui a aujourd’hui fait valoir ses droits à la retraite, et 
les autres membres de la cellule pastorale  

e) Mise à l’étude des possibilités d’intégra on de la base de données concernant les prairies  

 Il est également à noter à ce stade, la possibilité d’intégra on à l’analyse des données de relevés 
de végéta on correspondant aux prairies à par r des éléments disponibles issus des travaux 
réalisés dans le cadre du programme CASDAR ATOUS (Les prairies basco-béarnaises : caractériser 
la diversité, les modes d’u lisa on et les services éco-systémiques - Novembre 2015). 

Il s’agira en par culier de vérifier les possibilités d’accès aux relevés botaniques géolocalisés et aux 
fiches de descrip on des pra ques d’u lisa on.  
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2. Projet global de valorisa on de la base de données croisant composi on botanique des 
milieux pastoraux et pra ques pastorales 

 
a) Analyse de l’influence des pra ques pastorales sur la végéta on des territoires agro 

pastoraux. 
Ce e analyse va nécessiter : 

 De compléter et de façon opéra onnelle la base de données sur l’ensemble des faciès 
ayant fait l’objet de relevés botaniques en y intégrant de façon formatée les données 
disponibles dans les diagnos cs pastoraux et les plans de ges on concernant les 
évolu ons des pra ques dans le temps. 

 De se donner des bornes de temps concernant les relevés u lisables dans l’analyse en 
lien avec les évolu ons de pra ques iden fiées 

 De réaliser, une fois le fichier défini f cons tué, plusieurs jeux d’analyse perme ant de 
stabiliser la base de données 

Les résultats obtenus concernant les liens entre les faciès et les pra ques pastorales vont 
perme re d’envisager la méthodologie d’évalua on de l’impact des scénarios sur la dynamique 
d’évolu on des différents faciès. 

 
b) Evalua on de l’impact des scénarios de mise en protec on des troupeaux 

Ce e analyse va nécessiter de se projeter sur les espaces les plus directement concernés par 
les changements de pra ques liés aux scénarios et de quan fier ces changements de pra ques 
selon les différents scénarios. 
Le mode d’évalua on des impacts, la méthode et le type d’analyse retenus feront l’objet d’une 
a en on par culière, en prenant en compte à la fois : 

 Les impacts poten els liés à une diminu on des pra ques d’u lisa on (baisse du 
chargement, abandon du pâturage…) 

 Les impacts liés à une intensifica on des pra ques d’u lisa on (augmenta on de la 
charge, augmenta on de la fer lisa on…) 

 
c) Perspec ves d’u lisa on de la base de données dans des projets complémentaires 

 Sur le plan local 
Il peut être fait le constat d’une carence globale de connaissances concernant l’évolu on 
des milieux pastoraux : 

o Dans les condi ons pédo clima ques par culières du Béarn et du Pays Basque 
o En lien avec la spécificité des pra ques agro pastorales liés aux systèmes très 

spécifiques d’u lisa on et de ges on de ces milieux (niveau de chargement 
animal, mixité des espèces au pâturage, modes de gardiennage et de 
répar on de la charge en lien avec les systèmes lai ers et fromagers…) 

 
Ce constat a été confirmé récemment : 

o Dans le cadre du rapport Ecobiose (rapport d’évalua on sur le rôle de la 
biodiversité dans les socio-écosystèmes de Nouvelle Aquitaine- CNRS et 
Conseil Régional de Nouvelle Aquitaine – Mai 2020) qui insiste sur le besoin de 
connaissances concernant les interac ons entre pra ques d’u lisa on et 
biodiversité et souligne le manque de connaissances de ce type en ce qui 
concerne les espaces agro pastoraux montagnards 
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o Dans le cadre du programme LIFE Oreka Mendian dont une par e est centrée 
sur l’analyse des effets des mesures de ges on des milieux agro pastoraux des 
sites Natura 2000 du Pays Basque. Une des conclusions du rapport souligne le 
manque de moyens des disposi fs d’observa on et de suivi de ces milieux qui 
ne perme ent pas en l’état de déboucher sur des préconisa ons de ges on, 
comme cité dans le rapport « le nombre de place es suivies et la quan té de 
données obtenues …restent insuffisantes pour conduire une analyse 
sta s que robuste » 

 
 Sur le plan na onal : 

Pour des raisons techniques (spécificité des milieux et des modes d’u lisa on, manque 
de moyens et de disponibilité des services pastoraux…) et du fait des découpages 
administra fs (mise en place de programmes d’étude à l’échelle régionale ou inter 
régionale), la par e basque et béarnaise du Massif Pyrénéen n’a pas bénéficié de 
certains programmes d’études et de coopéra on portant spécifiquement sur la 
dynamique d’évolu on des milieux agro pastoraux. 
C’est le cas en par culier des programmes portant sur la sensibilité de ces milieux au 
changement clima que et notamment le programme Climpasto, projet intermassif 
porté par le Suaci Alpes du Nord en partenariat avec l’Idele, l’INRAE, les services 
pastoraux et une dizaine de Chambres d’agriculture, et regroupant les programmes 
AP3C (Massif central), Alpage Sen nelle (Alpes), Resysth (Jura) et OPCC (Pyrénées), la 
par e pyrénéenne de Climpasto s’arrêtant à la par e du Massif correspondant à la 
région Occitanie. 
 
Climpasto se fixe 3 objec fs : 

o Me re en commun les observa ons et le suivi des impacts des changements 
clima ques en partageant les indicateurs agroclima ques suivis dans chaque 
massif et en les mutualisant à chaque fois que cela est possible. 

o Déterminer la résilience des milieux pastoraux au travers d’une 
"pastothèque" qui consiste à iden fier et caractériser les différents types de 
milieux pastoraux et qui a donné lieu à la créa on de 70 fiches de présenta on. 
"perme ant de déterminer la vulnérabilité et la résilience de chaque milieu 
face au changement clima que.  

o Iden fier les possibilités d’adapta on des pra ques au travers de la 
réalisa on d’enquêtes  

 
A ce niveau, il s’agira d’étudier dans quelle mesure, la consolida on de la base de données et 
du disposi f de récolte de données qui lui est lié peut perme re d’intégrer le réseau et la 
dynamique impulsé par le projet Climpasto. 
Ce travail perme ra également de me re en valeur l’intérêt en ma ère de biodiversité des 
pra ques de gardiennage mises en œuvre dans le cadre des plans de ges on liés à la mesure 
7.6 B et pourra servir d’argumentaire au main en de ce e mesure dans le cadre de la PAC. 
 

d) Evalua on des moyens nécessaires 
A par r de la valida on de la phase préliminaire, l’évalua on du volume de travail nécessaire à 
la réalisa on de l’ensemble des points décrits conduit à préconiser l’embauche d’un ingénieur 
projet sur 3 ans co-encadré par les responsables de la cellule pastorale des Pyrénées 
Atlan ques et les chercheurs impliqués dans l’étude d’impact (Florence Mazier CNRS GEODE 
et Clélia Sirami INRAE DYNAFOR). 


